Mais le véritable probléeme, pour
les experts de I'ASEF se situe au ni-
veau des grandes surfaces dotées de
bacs de récupération ou le personnel
n’a pas recu une formation ad hoc, est
n'est souvent méme pas informé des
procédures de récupération. Le client
qui raméne son ampoule basse
consommation en magasin se retrouve
souvent livré & lui-méme. Autre ques-
tion soulevée par I'’ASEF : le mercure
des ampoules non recyclées s’accu-
mulera immanguablement dans 'en-
vironnement. Lt se retrouvera fatale-
ment, a plus ou moins long terme, dans
la chaine alimentaire. @
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